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hyperbole. Ces connaissances mêmes du Canada qu'il faut accorder à un petit 
nombre, combien, s’il fallait les contrôler d’un peu près, nous apparaîtraient 
plus légères que l’impondérable.

“Mais à côté de ceux qui nous connaissent mal ou ne nous connaissent 
qu’à demi, il y a ceux qui ne nous connaissent point du tout, qui ignorent jusqu’au 
fait même de notre existence; et ceux-là, avouons-le, quoi qu’il en coûte à notre 
vanité, sont la majorité des intellectuels et la grande masse, pour ne pas dire 
la totalité du peuple.”

Et l’abbé Groulx précise les causes qui font que notre Canada français est 
inconnu en France. Ces causes se résument au défaut de propagande cana- 
dienne-française. Il n’existe, en France, aucune institution dévouée à cette 
propagande. Il y a une agence de la province de Québec à Londres; il n’en 
existe point à Paris. Le commissariat canadien n’est pas une institution cana- 
dienne-française, bien que dirigé par un des nôtres. Le Comité France-Amérique, 
comme son nom l’indique, embrasse les deux Amériques et la section réservée 
au Canada ne s’occupe pas exclusivement des intérêts canadiens-francais.

Quelques conférences sur l’histoire canadienne, quelques livres canadiens- 
français n’ont pas suffi à éclairer le peuple français sur notre province.
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